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La  CROISADE du ROSAIRE 
79, rue Rémy DUMONCEL, 77 210  AVON 

       
Bulletin trimestriel N°111                         janvier, février, mars 2014         

 
« Je suis Notre Dame du Rosaire » 

 
 

 
Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 

                           
LE  MOT DE L’AUMÔNIER 

 
Le Rosaire vivant 

 
Chers Croisés du Rosaire, 
 
Je profite de ce numéro du Lien pour vous entretenir de la 

question des « Rosaires vivants », puisque c’est l’un des buts de 
l’œuvre de la Croisade du Rosaire d’organiser et de faire perdurer le 
plus grand nombre possible de Rosaires vivants, et que beaucoup 
d’entre vous font partie d’un tel Rosaire. 

Qu’est-ce qu’un « Rosaire vivant » ? C’est un groupe de 
quinze personnes, à la tête duquel se trouve un responsable que 
l’on appelle le « Zélateur » ou la « Zélatrice ». Les quatorze autres 
membres du groupe sont appelés des « Rosaristes », et chacun  
s’engage à réciter chaque jour le mystère du Rosaire qui lui est 
attribué pour un mois par son zélateur ; ainsi, chaque jour, un 
rosaire entier est récité et médité par ce groupe de quinze 
personnes, et ces dernières bénéficient donc chacune des grâces 
spéciales attachées à la récitation d’un rosaire entier.  
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Le zélateur remet, en principe tous les trimestres, à chacun de 
ses  rosaristes  une feuille où sont indiqués les trois mystères qui lui 
sont attribués (un par mois) pour le trimestre ainsi que, 
éventuellement, quelques intentions de prières particulières pour son 
rosaire vivant, en plus de l’intention générale mensuelle donnée par 
l’œuvre de la Croisade du Rosaire. En principe, les mystères se 
suivent dans l’ordre : ainsi, la personne qui aura à méditer le mystère 
de l’Annonciation durant le mois de janvier méditera la Visitation en 
février et la Nativité en mars. Mais il peut y avoir parfois des 
exceptions, dans des circonstances particulières.  

Appartenir à un rosaire vivant est donc un excellent moyen 
pour approfondir la méditation des mystères du rosaire, rendant 
possible une meilleure connaissance de ces mystères, puisque nous 
méditons sur chacun d’eux durant un mois entier ; nous pouvons ainsi 
sonder peu à peu toute la richesse spirituelle de chacun de ces 
mystères, surtout si nous avons soin d’accompagner la méditation du 
mystère qui nous est attribué pour le mois de bonnes lectures sur ce 
mystère, puisant dans ces lectures spirituelles un surcroît de 
connaissance et d’amour de Notre Seigneur et de Notre Dame. Ainsi 
s’opère doucement mais très sûrement, jour après jour, la 
sanctification de l’âme, et la connaissance toujours plus intime de 
Notre Seigneur Jésus-Christ et de sa sainte Mère pousse à un amour 
toujours plus ardent envers eux, ce qui entraîne l’âme à un désir 
d’imitation plus fidèle et plus généreux de la vie et des vertus de 
notre divin Sauveur et de la Corédemptrice de nos âmes. 

Appartenir à un Rosaire vivant nécessite un petit effort, il 
est vrai, mais qui me semble à la portée de toutes les personnes de 
bonne volonté : comment ne trouverions-nous pas cinq minutes dans 
notre journée pour méditer le mystère qui nous est attribué, alors que 
bien souvent, nous perdons beaucoup plus de cinq minutes en 
conversations ou actions inutiles pour le salut éternel, qui ne servent 
qu’à satisfaire notre orgueil ou notre curiosité ? 

Cet effort sera d’ailleurs différent, en pratique, selon les 
personnes. Pour ceux qui ont l’habitude de réciter les quinze mystères 
du rosaire chaque jour, il n’y aura qu’un effort de mémoire à faire : 
il suffira de penser à méditer le mystère attribué en l’offrant aux 
intentions données par son zélateur, et en union de prière avec les 
autres membres de son rosaire vivant. 
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Pour ceux qui méditent un chapelet chaque jour : soit ils 
ajoutent à leur chapelet un sixième mystère qui est celui qu’ils 
doivent réciter dans le cadre du rosaire vivant, ce qui est évidemment 
la solution la meilleure, la plus sanctifiante ; soit le mystère de leur 
rosaire vivant peut faire partie de leur chapelet quotidien. Dans 
ce dernier cas, s’ils récitent le chapelet en famille ou à plusieurs, ils 
peuvent réciter quatre mystères ensemble, puis chacun méditera le 
mystère de son rosaire vivant, soit à la suite de ces quatre mystères, 
soit à un autre moment de la journée. 

Enfin, pour ceux qui ne méditent pas le chapelet 
quotidiennement, il suffit de penser à méditer chaque jour au moins 
le mystère de son rosaire vivant et, pour ne pas l’oublier, la 
meilleure manière est de le méditer à un moment précis de la 
journée, par exemple à la suite de sa prière du matin ou du soir, ou 
bien avant ou après le déjeuner ou le dîner, ou encore lors d’un trajet 
en voiture ou en transport en commun, etc… Chacun veillera à 
s’organiser selon son emploi du temps habituel. 

Pour finir, je dois répondre à deux objections qui reviennent 
souvent pour justifier de ne pas appartenir à un Rosaire vivant :  

1°) L’objection selon laquelle il serait rébarbatif de méditer 
durant tout un mois sur le même mystère, que ce laps de temps est 
trop long. J’ai répondu en partie, ci-dessus, à cette objection, en 
précisant que la participation à un rosaire vivant doit être une 
occasion de mieux se pénétrer de la grande richesse spirituelle des 
mystères du rosaire et d’approfondir la connaissance de ces mystères 
et de leurs fruits. J’ajoute ici que réduire le délai d’un mois pour 
l’attribution des mystères à chacun alourdirait démesurément le 
travail du zélateur, qui est déjà bien généreux de s’occuper d’un 
rosaire vivant, et que cela risquerait de réduire considérablement le 
nombre de zélateurs et donc de rosaires vivants, ce qui est 
exactement le contraire du but poursuivi par l’œuvre de la Croisade 
du Rosaire. 

2°) L’objection selon laquelle il est difficile de se rappeler le 
mystère attribué. Pour résoudre cette objection, il suffit de trouver 
un petit moyen pratique pour se rappeler facilement le mystère que 
l’on doit méditer : par exemple, dès réception de la feuille 
trimestrielle, écrire les mystères de chaque mois sur un petit papier 
que l’on glisse dans son portefeuille (pour les messieurs), dans son 
sac à main (pour les dames), ou bien dans son agenda, ou même 
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enregistrer sur son portable les mystères attribués, etc… Nous notons 
d’ordinaire avec soin nos rendez-vous importants, en particulier chez 
les médecins, pour ne pas les oublier, et nous ne serions pas capables 
de déployer le même soin, le même zèle, en faveur du Rosaire vivant 
dont nous faisons partie, alors que le Rosaire a été donné par Dieu à 
notre temps comme une efficace médecine spirituelle, comme le 
grand moyen de sauvegarder la vie spirituelle de nos âmes contre les 
multiples dangers qui la menacent (voir les paroles de Sœur Lucie de 
Fatima au Père Fuentes, le 26 décembre 1957) ! 

J’espère, chers Croisés, que vous serez toujours plus 
nombreux à faire partie d’un Rosaire vivant et, dans cette espérance, 
je vous présente mes meilleurs vœux de « bonne et sainte année 
2014 », vous assurant de mon entier dévouement sacerdotal et de mes 
fidèles prières. 

 
Abbé Fabrice Delestre    

 
 

LE  MOT DU PRÉSIDENT 
 
Chers croisés, 
 

En ce mois de janvier, je vous transmets, ainsi qu’à vos 
familles, tous les vœux de bonne et sainte année du bureau de la 
Croisade du Rosaire. Qu’elle soit une source de grâces, et que 
l’exemple de la sainte Famille, modèle de tous les catholiques, vous 
soit d’un grand secours au milieu des maux de notre monde. 

Le mois de janvier et les premiers jours de février sont 
précisément consacrés à la dévotion envers la Sainte Famille, avec les 
belles fêtes de l’Epiphanie et de la Présentation de Notre Seigneur. 
Cette Sainte Famille dont Jésus est le centre, adoré par Marie et 
Joseph, que nous vénérons à son tour lors du mois de mars. Février 
étant sous le signe des apparitions de Notre Dame de Lourdes qui 
nous exhorte par le Rosaire à méditer la vie de Jésus, Marie et 
Joseph, quoi de plus naturel que de  consacrer  ce bulletin à la Sainte 
Famille ? Ce modèle est tant combattu actuellement que nous devons 
réagir en l’imitant toujours mieux et donc en le connaissant de plus 
en plus, et pour cela il nous faut demander cette grâce par la 
récitation du chapelet, voire du rosaire quotidien.  
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Un inexorable enchaînement de lois tente d’anéantir toute 
notion de famille, cellule de base de la société, chez nos concitoyens. 
L’homme a même la prétention outrageante, par des manipulations 
abominables, de se hisser au rang de Dieu alors que, par ce fait, il 
descend plus bas que terre et entraîne les sociétés avec lui. 
Nous prierons particulièrement Notre Dame pour la renaissance des 
familles catholiques envers et contre tout, car nous savons que, si la 
famille est régénérée, la société sera régénérée à son tour et y gagnera 
son salut ainsi que nous le dit Léon XIII : « Personne n’ignore que la 
prospérité publique dépend principalement de la constitution de la 
famille. Plus, en effet, la vertu aura jeté de profondes racines au sein 
de la famille, plus aura été grande la sollicitude des parents pour 
inculquer aux enfants, par l’enseignement et l’exemple, les préceptes 
de la religion, plus il en résultera de fruits pour le bien commun. 
C’est pourquoi il importe souverainement que la société domestique 
non seulement soit saintement constituée, mais encore qu’elle soit 
régie par de saintes lois et que l’esprit de religion et les principes de 
la vie chrétienne y soient développés avec soin et constance ». 
Nous, enfants de Marie, croyons que Dieu a voulu cet ordre familial 
comme ferment des sociétés, et nous devons donc implorer notre 
Mère du Ciel pour que le Seigneur ait pitié de tant de bassesse 
humaine et suscite un renouveau des familles catholiques. 
 

   Emmanuel du Tertre 
 

L’AVE  MARIA* 
 

 AVE : Une prière que Dieu a dictée à une Vierge-Mère, qu’il a 
prononcée, non par la bouche des hommes, mais par un Archange, l’un des 
sept qui sont devant la face de Dieu, une prière que la très Sainte Trinité a 
composée et donnée à Gabriel pour la porter à une Immaculée Conception ! 
Peut-on vraiment, après le Pater épelé par Jésus, la Sagesse éternelle, peut-
on lui en comparer une autre en sainteté, en profondeur, en sublimité, en 
efficacité ? N’est-ce pas, à chaque fois qu’on le récite, renouveler au Cœur 
de la Vierge cette joie sans mesure qui l’envahit à l’heure même où le fils 
de Dieu, Fils de Marie, s’incarnait en elle-même ? 
 L’AVE MARIA, comprend-on maintenant que cette salutation est 
l’antidote céleste, celui qui préserve l’âme de la morsure mortelle du 
serpent, de ce serpent représenté dans tant de statues et d’images de Marie, 
et dont elle écrase la tête de son pied virginal ?  
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 Quelle massue pour lui broyer sans cesse cette tête qui a ourdi et 
ourdit, sans se lasser, tous les complots attentatoires à la Gloire de Dieu et 
de son Christ, à l’honneur de la  Vierge Mère, en son Cœur Immaculé, à la 
conservation et à la pureté de l’Eglise, à la perfection de ses Saints et 
Saintes, au bonheur des peuples, des sociétés, des familles et des individus ! 
          L’AVE MARIA, c’est le pieu enfoncé par la Femme revêtue de soleil 
dans la tempe de Sisara, cet ennemi du peuple de Dieu (Judic IV 21), c’est 
la meule abattant l’infernal Abimélech (Judic IX 53), c’est le glaive de 
Judith tranchant la tête à l’impie Holopherne (Judith XIII 10). 
          L’AVE MARIA reste l’Epée toujours brandie de la Mère de Dieu et 
terrassant toujours les schismes, les hérésies, tous les ennemis du Nom 
chrétien. 
          Avec l’AVE elle triomphe et triomphera toujours de Satan, 
l’homicide éternel. 
          AVE MARIA : Sers-toi donc âme chrétienne, de ce glaive avec 
lequel tu peux terrasser, toi aussi, tes hordes infernales ; avec lequel tu peux 
vaincre toutes tentations en toi, en tous ceux et celles que tu aimes ; avec 
lequel tu peux réaliser des merveilles, accomplir des miracles, guérir les 
corps et sauver les âmes. Si cela t’est possible, n’oublie jamais de réciter 
chaque jour ton chapelet et même, si tu en as le temps, ton Rosaire entier. 
         Ne t’effraie pas de tes distractions, pourvu que tu aies la volonté de les 
combattre. Notre bonne Mère comprend si bien nos faiblesses, nos fatigues, 
et parfois même nos ennuis.  
         Nos AVE multipliés ne lui déplaisent jamais. Elle goûte ce murmure 
de ta foi, de ton espérance et de ton amour envers Elle. 
         Fais au mieux. Mais n’abandonne jamais ton chapelet. Le porter 
toujours sur toi, n’est-ce pas déjà comme le réciter tous les jours, toute la 
nuit secrètement ? Tiens-le parfois, et aux heures difficiles surtout, dans le 
creux de ta main. N’est-ce pas serrer celle de Marie ? 
          Et pour finir, retiens bien ceci au moins : Ne néglige jamais matin et 
soir de redire à MARIE MERE DE DIEU trois AVE pour remercier la Très 
Sainte Trinité de nous l’avoir donnée… On raconte des merveilles inouïes 
de cette fidèle pratique, chez ceux qui souffrent, qui travaillent, qui peinent 
de toute manière, dans leur corps, dans leur âme, au sein des soucis pour la 
sauvegarde de leurs intérêts, ceux du temps et ceux de l’éternité. 
           Quand on aime quelqu’un, on ne cesse de le lui rappeler et on l’aime 
toujours davantage. En disant JE VOUS SALUE MARIE, tu ne tromperas 
jamais ni ton cœur ni surtout le CŒUR IMMACULE de MARIE… c’est ta 
MERE… N’est-ce pas tout dire ? Ainsi soit-il. Oui il est bien juste, bien 
doux et bien bon qu’il en soit ainsi ! 
 
*Je vous salue Marie 
Dom Eugène Vandeur- Edition de Maredsous (1/1/1951) 
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vaincre toutes tentations en toi, en tous ceux et celles que tu aimes ; avec 
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*Je vous salue Marie 
Dom Eugène Vandeur- Edition de Maredsous (1/1/1951) 
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MÉDITATION DES MYSTÈRES DU ROSAIRE 
 

Textes de SAINTE Marguerite-Marie 
 

Premier mystère joyeux 


Cœur de Jésus, formé par le Saint-Esprit dans le sein de Marie, 
éveillez en nous la grâce. 

Nous nous unirons d'esprit et de cœur à la Très Sainte Vierge, autant de fois 
que nous le pourrons, pour rendre hommage au Verbe Incarné, ce Dieu fait 
enfant dans son sein, l'adorant et l'aimant en silence avec elle.  

0 Cœur d'amour, 
• demeurez avec moi et en moi, 
• gouvernez-moi, 
• sauvez-moi, 
• changez-moi tout en vous !  

II m'enseigna les dispositions qu'il me fallait apporter. Pour la sainte 
Communion, il me faut demander les dispositions que la Sainte Vierge avait 
au moment de l'Incarnation, tâchant d'y entrer le plus qu'il me sera 
possible par son intercession, disant avec Elle : "Voici la servante du Seigneur, qu'il 
me soit fait selon sa parole". 

 

Tâchez de bien profiter et cultiver les bons sentiments que vous recevez de 
la Bonté de Dieu ; rendez-vous y attentifs car 1'Esprit Saint souffle s’il lui 
plait; la grâce vient et ne retourne jamais. C'est pourquoi profitons-en, car le 
Seigneur, en nous inspirant le bien, nous donne la force de le faire... Suivez 
donc ses lumières sans vous lasser, jusqu'à ce que vous l'ayez rendu le Maître 
absolu de votre Cœur. 

• Que vous ne regardiez plus que par les yeux de Jésus, 
• Que vous n'entendiez plus que par ses oreilles, 
• Que vous ne parliez plus que par sa langue, 
• Que vous n'aimiez plus que par son aimable Cœur.  

Pensez que cette même grâce qui vous sollicite à présent si vivement, et à 
laquelle vous avez tant de fois résisté, se lassera et se ralentira peu a peu et se 
retirera de vous, laissant votre âme comme une terre sèche et stérile qui ne 
porte que des fruits de perdition. Dieu vous garde de ce malheur, lequel, 
j'espère de sa bonté, ne vous arrivera pas, si, lorsque vous entendez sa voix, 
vous n'endurcissez pas votre  cœur.  Car el le  vient  e t  e l le  passe et ne 
retourne plus.  Après, nous la cherchons et nous la demandons sans la 
pouvoir obtenir, car elle se joue de nous à son tour, comme nous nous sommes 
joués d'elle. Voila ce qui arrive aux âmes lâches que le Seigneur abandonne à 
elles-mêmes.  

Ne différons pas d'un moment à donner plein pouvoir à la grâce. 
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C’EST LA TRÈS SAINTE VIERGE MARIE QUI INSPIRE 

NOS 
GÉNÉREUX DONATEURS QUAND NOS CAISSES SONT 

VIDES 
VOTRE GÉNÉROSITÉ EST NOTRE SEULE RESSOURCE. 

 
 

DE TOUT CŒUR, MERCI A NOS DONATEURS 
 
 

CHÈQUES : à l’ordre de « Croisade du Rosaire » 
 

 
INTENTIONS DE PRIÈRE 

 
« Si nous sommes embarrassés pour choisir une intention de prière au début 
d’un chapelet ou d’une dizaine, souvenons-nous que Dieu a façonné le cœur 
de Marie à son image ; il est d’une dimension universelle et personnelle. 
Marie s’occupe de tous comme si elle n’avait à s’occuper que d’un seul. 
Elle supplée à nos oublis, Elle démêle nos intentions mal définies. 
« Prier aux intentions de Marie, en réparation des péchés par lesquels Dieu 
est offensé et en supplication pour la conversion des pécheurs ». 
(Révérend Père Jean Reynaud, fondateur de la Croisade du Rosaire) 

 
INTENTIONS GÉNÉRALES DE PRIÈRE 

 
Tous les vendredis : Pour la conversion des Musulmans. 
 

Janvier 2014 
Pour la restauration d’une France catholique 

 
Février 2014 

Les chrétiens persécutés dans le monde 
 

Mars 2014 
En réparation des lois destructrices de la famille et de toute morale en 

vigueur en France et en Europe 
 

(Avril 2014 : La conversion des pauvres pécheurs) 
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POUR LES CROISÉS DÉCÉDÉS 
 

Madame Jacqueline LACOMME  83500 La SEYNE sur MER 
Monsieur Honoré THOMAS                                 08000 CHARLEVILLE MEZIERES 
Mademoiselle Marie-Josèphe MORILLE             49340 TREMENTINES 
Madame de SURMONT                                        59200 TOURCOING  
Madame Armelle ARTEAU                                  33490 Saint MACAIRE 
Mademoiselle Yolande de RODELLEC  56220 SAINT JACUT LES PINS 
Monsieur Jacques-Henry de TALHOUET 35550 BRUC SUR AFF 
Madame Marie-Antoinette TUCHSCHERER 49610 MURS ERIGNE 
Madame Marie BEAUFILS 49730 VARENNES SUR LOIRE 
Monsieur Fernand TERRIEN 49000 ANGERS 
Monsieur Camille BLANCHARD 79200 LA PEYRATTE 
 
Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves. 
Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 
                                                

INTENTIONS DE PRIÈRES DES CROISES 
 

1) Intentions particulières 
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2) Actions de grâces 
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DEO  GRATIAS 
 

(Avis : "Nous n'inscrivons dans le Lien que les actions de grâces en rapport 
avec les intentions de prières formulées antérieurement  et proposées aux 
Croisés".)       
  

 
 

AVIS PRATIQUES 
 

Pèlerinage à Fatima 
 

Accompagné par M. l’abbé Delestre, aumônier de la Croisade du 
Rosaire. Dates : du lundi 12 au samedi 17 mai 2014. 
Départ et retour de l’aéroport de Roissy – Prix TTC : 765 € par 
personne (sur la base de 20 inscrits minimum). 
Pour tous renseignements, contacter l’agence Odeia – 48, boulevard 
des Batignolles ; 75017 Paris -Tél :01.44.09.48.68 - Mail : 
contact@odeia.fr 
 
DOCUMENTS ÉDITÉS PAR LA CROISADE DU ROSAIRE 
 
- « MÉDITATIONS SUR LES MYSTÈRES DU ROSAIRE » 
Citations des Pères de l’Église (réunies pour la Croisade du Rosaire par les 
Pères d’Avrillé). 
Ces quinze mystères, publiés dans des précédents Lien, sont réunis en un 
seul fascicule : 3€  l’unité, 5€ franco les deux, par quantité nous consulter.  
 
- « LES MYSTÈRES DU ROSAIRE » cahier de coloriage pour les 
enfants : 3 € franco l’unité. 
 
 
- « CÉRÉMONIAL DE L’INTRONISATION DU SACRÉ-CŒUR  
DANS LES FAMILLES PAR LA CONSÉCRATION AU CŒUR 
DOULOUREUX ET IMMACULÉ DE MARIE. » 
3€  franco l’unité 
Nous tenons à votre disposition des chapelets de bonne qualité (fil nylon et 
bouleau). Bénis, ils ne sont pas vendus. Pour ceux qui voudraient aider la 
Croisade du Rosaire dans les frais engagés, voici un ordre de grandeur : 
Petits 6 €, Moyens 7,50 €, Gros 9 €. 
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Chèques à l’ordre de « Croisade du Rosaire » 
« CROISADE DU ROSAIRE » 79  rue Rémy DUMONCEL 77210 AVON 

 
 

Talon à envoyer à l’adresse ci-dessus. 
 

 
M. Mme. Mlle………………………………………………………… 
 
Adresse actuelle:…………………………… 
 
 J’adhère à la CROISADE DU ROSAIRE et m’engage à méditer 

chaque jour au moins un mystère du rosaire. 
 Je renouvelle mon engagement à la Croisade du Rosaire 
 Je m’engage à méditer chaque jour un chapelet entier. 
 Je désire recevoir des renseignements complémentaires sur cette 

association. 
 Je fais un don de  ………€ (Chèque à l’ordre de « CROISADE DU 

ROSAIRE ») 
 Commande de tracts dépliants pour la récitation du chapelet ou la 

pratique des cinq premiers samedis du mois : nombre……. 
(gratuits) 

 Commande. …chapelet(s), taille (gros, moyens, petits)………… 
 Documents…………………………………………………. 
 Venant de changer d’adresse, je vous rappelle l’ancienne……… 
 
Le………………………..    Signature 
 

 
A Fatima en 1917, six fois de suite, au cours de chacune de ses apparitions, 
la Très Sainte Vierge a demandé la récitation du chapelet quotidien comme 
remède à tous les maux actuels. 
Le Croisé s’engage à dire chaque jour au moins une dizaine de chapelet (un 
Notre Père + dix Je Vous salue Marie suivis d’un Gloire au Père), ainsi que 
la prière suivante, demandée par la très Sainte Vierge le 13 juillet 1917, lors 
de sa troisième apparition : 
   « O mon Jésus, pardonnez-nous nos péchés, préservez-nous du feu de 
l’enfer, et conduisez au Ciel toutes les âmes ; nous vous prions 
spécialement pour celles qui ont le plus besoin de votre miséricorde. » 
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PRIÈRES POUR LES MALADES 

 
PRIÈRE POUR SUPPORTER PATIEMMENT LES EPREUVES 

(Envoyée par une Croisée, que nous remercions) 
 
 

O mon Dieu et mon Sauveur, 
vous qui avez supporté pour moi 
de si grandes souffrances 
avec patience et avec force, 
donnez-moi le courage, 
si je dois passer par de telles épreuves, 
de les supporter aussi avec patience. 
 
Obtenez-moi cette grâce, Vierge Marie, 
vous qui avez vu votre Fils souffrir 
et qui avez souffert avec lui, 
de pouvoir m’associer, lorsque je souffre, 
à ses souffrances et aux vôtres, 
et d’obtenir ainsi, grâce à sa Passion, 
grâce à vos mérites et à ceux de tous les saints, 
d’être racheté pour la vie éternelle. 
 
                                        John Henry Newman 
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                      POUR LES JEUNES 

L’INSTRUCTION RELIGIEUSE 
 

Dans le Lien N°110 nous avions vu comment F.J.H.Bazin concevait 
l’éducation du Jeune Homme Chrétien. Il insistait particulièrement 
sur une instruction « solide et étendue ». Aujourd’hui, ceci s’avère 
d’autant plus nécessaire que de très nombreux jeunes seront 
contraints de changer plusieurs fois de métier pendant leur vie 
professionnelle, compte tenu de l’évolution rapide des spécialisations 
et des difficultés économiques  grandissantes. Toutefois, cela ne sera 
possible qu’à ceux qui auront effectivement cette instruction « solide 
et étendue ». 
Cependant, il ne suffit pas seulement, pour être un jeune homme 
chrétien, d’acquérir cette instruction de matières, dites générales,  
mais aussi de posséder une profonde instruction religieuse.                                                                                                                    
Voyons ce que, F.J.H Bazin en dit : « Mais je vous en supplie, 
jeunes gens, mes chers amis, ajoutez à cette instruction destinée 
au monde une forte et complète instruction religieuse destinée à 
vous-mêmes. L’étude, aussi complète que possible, de la religion 
catholique, de ses dogmes, de son culte et de son enseignement, 
sera pour vous la source de la vigueur dans la foi, le complément 
nécessaire à votre instruction classique, et la base indispensable 
de votre apostolat. 
Si par malheur, vous avez négligé votre instruction religieuse, 
eussiez-vous par ailleurs toutes les qualités du jeune homme chrétien, 
vous auriez manqué le but de votre jeunesse et de votre vie, votre 
autorité morale, votre salut même, seraient compromis. 
Songez quelle force donne à un jeune homme, dans les tentations 
qu’il rencontre, une connaissance profonde des vérités de la 
religion. A tout instant son esprit s’y reporte et s’y retrempe. Se 
heurte-t-il sur sa route à quelque difficulté, vite il court à l’arsenal où 
il s’est forgé des armes plus solides que l’acier le mieux trempé, et il 
a vite fait de réduire l’adversaire au silence. Éprouve-t-il lui-même à 
certains jours ces heures d’abattement, d’angoisse, de délaissement 
moral, que chacun de nous a connues, il se secoue et se relève en 
repassant dans sa mémoire les admirables déductions chrétiennes 
qu’il a recueillies et pour jamais notées pendant sa jeunesse. Celui-là 
est fort qui connaît les lois de Dieu. En vain Satan s’acharnera-t-il 
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contre lui. Le bouclier de la science religieuse qui protège son âme 
est un des remparts que l’enfer redoute le plus.  
 Que sauriez–vous, au reste, si vous ignoriez les enseignements de 
la religion ? A quoi vous servirait votre science ou votre 
littérature si vous ne connaissiez  point la science qui doit vous 
conduire à Dieu ?  Pourquoi sommes-nous sur la terre ? Pour 
conquérir le Paradis du bon Dieu… 
Ne perdez donc jamais de vue, chers amis, ces vérités élémentaires 
et, à la suite de tous les vrais chrétiens, à la suite de saint Paul, 
efforcez-vous de savoir Jésus crucifié… C’est alors que la science 
n’aura pour vous plus rien de redoutable, et que, dans chaque 
nouvelle découverte ou à chaque nouveau chef-d’œuvre, vous 
saluerez avec transport les bienfaits du bien–aimé Rédempteur. 
L’apostolat enfin, l’apostolat auquel vous vous livrerez 
…n’aurait plus d’efficacité et serait singulièrement compromis si 
vous n’aviez pas d’instruction religieuse. En vain auriez-vous fait 
pendant de longs jours le siège d’une âme, si tout à coup cette âme 
vous échappait en vous posant une question à laquelle vous ne 
sauriez répondre, ou pis encore, à laquelle vous répondriez mal… 
Autrefois d’ailleurs, l’étude de la religion passait avant toute 
autre. On commençait et on finissait par elle. Aux premiers siècles 
de l’Église, au temps des catacombes, les chrétiens approfondissaient 
tous les enseignements de la religion et savaient presque tous par 
cœur les Évangiles et les Épîtres. Plus tard, au Moyen-âge, des 
milliers de laïques suivaient les cours des docteurs, de Saint Thomas 
ou de Saint Bonaventure, et ne rougissaient point d’étudier les plus 
hautes questions de la science religieuse. Il en fut ainsi jusqu’à la fin 
du XVIIième siècle, et le XVIIIième siècle seul, aux approches de la 
Révolution, vit s’éteindre cette soif de savoir qui régnait jadis dans 
les familles chrétiennes … 
Le jeune homme chrétien, au cœur généreux et à l’esprit 
chevaleresque, voudra d’autant plus connaître la science du Christ 
qu’elle est bannie de l’enseignement officiel ; Dieu le récompensera 
en fécondant son apostolat. 
…La science de Dieu, l’étude de Jésus-Christ et la méditation des 
divins mystères donnent à leurs adeptes des lumières que n’ont 
pas les autres hommes et qui illuminent jusqu’au génie. » 
Demandez, jeunes gens, à la très Sainte Vierge Marie de vous 
soutenir  en cette voie !     Rolland Droux                     
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                      POUR LES JEUNES 

L’INSTRUCTION RELIGIEUSE 
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